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Il n'est pas de contrée, si désolée soit-elle par l'impiété, où
un prêtre prudent et pieux ne puisse faire refleurir peu à peu
la religion, en inspirant et en organisant, de proche en proche
autour de lui, la dévotion pratique au Dieu de l'Eucharistie.
Jésus n'a pas cessé d'être pour les âmes la résurrection et la
vie ; ce qu'il lui faut, et ce qui lui manque trop souvent, hélas !
- ce sont des intermédiaires dévoués, des dispensateurs fidè-
les, des prêtres selon son Cour.

La gommunioa des Neuf Vendredis
après la Première Communion.

S'il est pour un cœur de prêtre une heure douloureuse entre
toutes, c'est celle où il voit s'éloigner, au lendemain de la pre-
mière Communion, les chers enfants qui ont été jusque-là l'ob-
jet de ses meilleurs soins et de toute sa sollicitude.

Malgré tout ce qu'il a fait pour leur assurer une bonne pre-
mière Communion, il lui rcste une cruelle incertitude sur leur
persévérance - sur leur avenir éternel... Que ne ferait-il pas
pour assurer cet avenir, pour garder à Dieu ces âmes que les
passions et le démon vont Lui disputer !... Cette heure de sé-
paration pourrait s'appeler le Gethsemani du prêtre, qui sent
en même temps sa lourde responsabilité et son impuissance à
sauvegarder ces âmes pour lesquelles il donne cependant sa
vie goutte à goutte !

Mais le Cœur de Jésus est là ! Il aime plus que tous ces
âmes d'enfants. - Il a compassion des angoisses du prêtre, et
Il lui donnera un moyen sûr de sauver les chers enfants qu'Il
lui a confiés. Notre-Seigneur ne pensait-il pas particulièrement
à eux en faisant à la Bienheureuse Marguerite-Marie la pro-
messe de salut éternel attachée à la communion faite les pre-
miers vendredis pendant neuf mois de suite ?

Quoi de plus facile, en effet, que d'établir dans toutes les pa-
roisses - même dans les plus petits villages - l'usage de faire
faire aux enfants la sainte Communion les premiers vendredis
des neuf mois qui suivent immédiatement leur première Com-
munion ?

À beaucoup d'enfants ces neuf Communions assureraient une
jeunesse chrétienne, et leur feraient peut-être prendre l'habitude
de la Communion mensuelle.
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